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Après cela, le Seigneur désigna encore soixante-dix autres disciples, et il les envoya deux 
à deux devant lui dans toutes les villes et dans tous les lieux où lui-même devait aller. Il 
leur dit: La moisson est grande, mais il y a peu d'ouvriers. Priez donc le maître de la 
moisson d'envoyer des ouvriers dans sa moisson.  
Partez; voici, je vous envoie comme des agneaux au milieu des loups. Ne portez ni bourse, 
ni sac, ni souliers, et ne saluez personne en chemin.  
Dans toute maison où vous entrerez, dites d'abord: Que la paix soit sur cette maison! Et 
s'il se trouve là un enfant de paix, votre paix reposera sur lui; sinon, elle reviendra à 
vous. Demeurez dans cette maison-là, mangeant et buvant ce qu'on vous donnera; car 
l'ouvrier mérite son salaire. N'allez pas de maison en maison.  
Dans toute ville où vous entrerez, et où l'on vous recevra, mangez ce qui vous sera 
présenté, guérissez les malades qui s'y trouveront, et dites-leur: Le royaume de Dieu s'est 
approché de vous.  
Mais dans toute ville où vous entrerez, et où l'on ne vous recevra pas, allez dans ses rues, 
et dites: Nous secouons contre vous la poussière même de votre ville qui s'est attachée à 
nos pieds; sachez cependant que le royaume de Dieu s'est approché. Je vous dis qu'en ce 
jour Sodome sera traitée moins rigoureusement que cette ville-là…  
Celui qui vous écoute m'écoute, et celui qui vous rejette me rejette; et celui qui me rejette, 
rejette celui qui m'a envoyé.  
 

Ouvriers pour la moisson 
 

«Que la grâce et la paix vous soient données de la part de Dieu notre Père et du Seigneur Jésus-

Christ ! » Romains 1.7 

70 disciples ont été envoyés par Jésus. Non seulement les 12 apôtres mais aussi 70 de ses 

disciples. Ceux qui étaient avec lui. Ceux qui l’écoutaient, qui partageaient avec lui, ceux qui le 

suivaient. Ceux qui ont cru en sa parole. Ceux qui le reconnaissaient comme l’envoyé de Dieu, celui 

qui enlève et supprime tous les péchés par son œuvre sur la croix. 

Jésus les a envoyés là où il devait aller lui-même. Jésus les a envoyés devant lui pour préparer le 

terrain. Pour que son arrivé soit une rencontre de paix et de salut. 

Comme Jésus lui-même dit : la moisson est grande et il y a peu d’ouvrier. Il dit aux ouvriers que 

pendant qu’ils travaillent ils continuent de prier pour que le Père envoie plus d’ouvriers à la 

moisson. Il n’y a que 10% de la population mondiale qui soit chrétien. Ça veut dire qu’il y 90% de la 

population qui ne connait pas l’Evangile de Jésus-Christ. C’est vraiment beaucoup, et il faut 

vraiment plus d’ouvriers, plus de disciples qui partagent l’Evangile. Il faut que plus de croyants 

donnent témoignage du Sauveur Jésus-Christ. 

Jésus dit qu’il nous envoie comme des agneaux au milieu des loups. Que ce ne sera pas facile. Qu’il 

y aura des difficultés. Qu’il y aura des blessures, Qu’il y aura des larmes. Qu’il y aura des pertes. 

Qu’il y aura du danger. Mais il nous rassure avec sa présence et sa grâce. Jésus sera avec nous en 

tout temps, tous les jours jusqu’à la fin du monde. Nous avons déjà la vie éternelle, nous sommes 

déjà avec lui et nous recevons ses gages de grâce par la Sainte-Cène. Nous ne sommes pas de 

simples agneaux, sinon ses agneaux, Nous appartenons à son troupeau, il est notre Pasteur : le 

Bon et Grand Pasteur. 
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Lorsqu’il envoie ses disciples il leur indique qu’ils ne doivent pas porter de bourse, ni de sac, ni de 

souliers, et qu’ils ne doivent saluer personne. C’est-à-dire qu’ils doivent être confiants en leur 

Père, confiants qu’il leur donnera tout ce qu’il leur faut, qu’ils ne manqueront de rien. Confiant et 

conscient que ses disciples ne sont pas ici pour s’occuper des choses de ce monde, sinon pour 

s’occuper des choses qui ont à voir avec son royaume. Bien sûr que notre Dieu nous bénit, et il 

nous bénit en abondance. Ainsi nous avons tout ce qu’il faut pour vivre, pour nous épanouir, et 

aussi pour le servir. Il nous donne un travail et des revenus. Il donne des richesses matérielles 

selon sa sagesse et sa volonté, mais il veut que nous soyons concentrés sur l’œuvre de la moisson. 

Si on pense seulement à notre réussite, notre prospérité, alors nous perdons notre approche sur le 

sens de la vie, le sens de la croix, le sens du salut, le sens de la foi. Jésus a fait de nous des citoyens 

du ciel e nous sommes ici-bas en tant qu’ambassadeurs du ciel, pour représenter le royaume de 

Dieu et le faire connaitre. Notre vie est plus grande et vaut plus que ce que nous pouvons voir 

autour de nous. Notre vie vos plus qu’une maison, qu’une position, qu’une voiture, qu’une 

carrière. La croix de Jésus nous montre véritablement combien vaut notre vie. 

Jésus poursuit son discours en indiquant que lors de notre rencontre avec quelqu’un, dans cette 

représentation du royaume de Dieu, nous devons dire La paix soit sur cette maison. C’est bien plus 

qu’une salutation. La paix c’est l’œuvre de Jésus. La paix c’est sa croix. La paix c’est sa résurrection. 

La paix c’est la réconciliation avec Dieu. La paix de l’humanité avec Dieu c’est la mission de Jésus. 

Jésus dit que s’il y a un enfant de paix, c’est-à-dire quelqu’un qui a la foi en l’Evangile, un croyant, 

la paix reposera donc sur lui. Vous serez alors deux ou trois. C’est merveilleux de partager 

l’Evangile de Jésus-Christ avec quelqu’un et de découvrir que cette personne aussi est croyante 

comme nous. Il y a beaucoup de frères et sœurs autour de nous, mais nous ne le savons pas parce 

que nous nous ne souhaitons pas la paix de Dieu. À ton travail, qui est croyant ? A ton école ? 

Lequel de tes voisins et aussi un croyant en Jésus-Christ ? Nous ne le savons pas parce que nous ne 

partageons pas la paix du Christ.  

Si l’autre n’est pas croyant, ne t’inquiète pas. La paix que tu lui donne ne disparait pas. La paix de 

Jésus ne disparait pas parce qu’elle ne dépend pas de nous, parce qu’elle est un don du ciel, un 

don qui nous est arrivé par l’Evangile. Si c’est un loup, nous nous continuons d’être les agneaux du 

bon berger. Si un loup te fait passer un mauvais moment lors de ta rencontre avec lui, ne 

t’inquiète pas, la paix de Dieu est sur toi, car la croix est sur toi. Tu as été scellé par la croix de 

Jésus dans le baptême, ne craint rien, Dieu est avec toi. La paix de Dieu est inépuisable.  

Pour aller plus vite je saute un peu le passage pour faire le point sur ce qu’on doit faire quand on 

est deux ou trois croyants. Jésus dit de guérir les malades, c’est-à-dire de servir le prochain, de 

faire des œuvres de miséricorde vers ceux qui en ont besoin. Des œuvres de miséricorde de toutes 

sortes. On peut construire un hôpital, une maison de retraite, mais si on est seulement que deux 

ou trois, on peut faire des choses plus simples, ce qui importe c’est que nous montrions l’amour 

de Dieu, la préoccupation de Dieu pour tous. Si nous ouvrons nos cœurs, surement que nous 

trouverons quoi faire pour notre prochain, voisin, famille ou inconnu.  
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Toutes œuvres de miséricorde que nous faisons doivent être accompagnées de l’annonce du 

royaume de Dieu. Jésus dit : «  Dites-leur que le royaume de Dieu s’est approché. » Tout ce que 

nous faisons pour autrui doit être une opportunité d’annoncer la proximité du royaume de Dieu. 

Le Royaume de Dieu s’est approché. Ce royaume sera de jugement divin et condamnation à ceux 

qui l’ont rejeté. Ce n’est pas quelque chose de neutre « ça va, chacun croit ce qu’il veut », Non, si 

tu ne crois pas en Jésus-Christ, tu n’as pas la paix, tu n’as rien. Et les gens doivent le savoir. C’est à 

nous de leur dire. Ce n’est pas à nous de les convaincre, mais oui de les avertir. 

Personne n’aime être rejeté. Moi non plus. Jésus non plus n’aimait être rejeté, mais il appelait tout 

le monde, il annonçait à tous que le royaume de Dieu était arrivé. Jésus nous avertit de ce qui va 

nous arriver, que nous serons rejetés. Mais en vérité c’est lui qui est rejeté, c’est celui qui envoie 

qui est rejeté, c’est le Père qui est rejeté, c’est Dieu qui est rejeté. L’humanité ne veut rien savoir 

avec lui, parce qu’elle ne veut pas renoncer à ses péchés.  

Mais Jésus les aime quand-même et il nous envoie à eux. Il nous envoie vers eux parce qu’il va 

passer par là. Nous, nous préparons le chemin. Nous annonçons l’Evangile, sans aucun pouvoir en 

nous même, mais en sachant que Jésus se fera présent dans la vie de la personne qui nous écoute. 

Jésus le visitera. Le Saint-Esprit lui rappellera ce qu’on lui a dit, ces mots résonneront dans sa tête 

et dans son cœur. Jésus le visitera pour le convaincre de ses péchés, Jésus fera que le royaume de 

Dieu arrive à lui.  

Jésus remplira son cœur de joie par le pardon, Jésus remplira ses yeux de larmes d’allégresse et de 

soulagement. Je le sais. Ce sera ainsi. Car Jésus m’a visité aussi. 

Le message de la Parole de Dieu est arrivé à moi par d’autres enfants de Dieu. Par ma femme, par 

sa famille, par les membres de la paroisse : Par les ouvriers de la moisson. 

Le message a fait du bruit en moi. Les paroles de Jésus résonnaient dans ma tête et dans mon 

cœur. Jésus me visitait et je ne le savais même pas. Jésus m’a convaincu qu’il n’y avait aucune 

chose plus importante que d’être avec lui. Sans lui je n’avais rien. Il m’offrait tout par grâce. 

Les ouvriers ont fait leur part. Ils ont annoncé l’Evangile de Jésus-Christ. Jésus a accompli sa 

promesse et m’a visité. Par cette rencontre j’ai été renouvelé. Le royaume de Dieu est arrivé à 

moi. Le Saint-Esprit m’a renouvelé par sa grâce et parce que des ouvriers de la moisson m’ont 

annoncé l’Evangile. 

La roue tourne et maintenant c’est à moi d’annoncer la Paix de Dieu. La paix de Jésus-Christ. Je 

vous annonce la folie de la croix, la folie de l’amour de Dieu. L’Evangile de la grâce. La passion de 

notre Seigneur et Sauveur. 

Mais la moisson reste grande, et il continue de manquer des ouvriers. Je prie Dieu qu’il envoie plus 

d’ouvrier à la moisson. Je prie Dieu pour que je puisse continuer de le servir comme son ouvrier en 

annonçant l’Evangile ici. Je prie Dieu pour que vous écoutiez aussi son appel. Je prie Dieu que par 

la foi vous soyez sauvé. Je prie Dieu que par la foi vous vous engagiez à être ses témoins là où il 

vous a envoyé. Dans ta famille, avec tes parents, tes frères, tes enfants, tes cousins, tes oncles, tes 
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neveux, tes grands-parents. Dans ton entourage, avec tes collègues, tes compagnons, tes voisins, 

tes amis. Et pourquoi pas ailleurs aussi. A ceux que tu ne connais pas, à ceux qui vivent dans un 

autre pays, à ceux qui vivent en France dans une autre ville. 

Ils en ont besoin, comme j’en avais besoin, comme tu en as besoin, comme tous nous en avons 

besoin. La foi en l’Evangile de Jésus-Christ c’est quelque chose de crucial pour toi et pour eux 

aussi. Notre priorité c’est de partager la paix, d’annoncer le royaume de Dieu. Ce n’est pas difficile, 

il ne faut pas être docteur en théologie pour partager sa foi, son histoire de repentance et du 

pardon de Jésus. Il ne faut pas être un grand parleur pour dire que Dieu est là, qu’il te connait, 

qu’il te visite, qu’il ne veut pas te condamner pour tes péchés, qu’il veut que tu t’en repentes, que 

tu lui en parles, que tu les lui confesses. On n’a pas besoin de connaitre beaucoup de paroles 

difficiles et compliquées pour dire à quelqu’un qui se repent que ses péchés sont tous pardonnés, 

par Jésus, par sa croix, par sa mort et sa résurrection. 

Les soixante-dix ont pu le faire. Beaucoup d’autres ont pu le faire. J’en suis un témoin vivant. Tu en 

es aussi un témoin vivant. Allons. Prenons l’appel du Seigneur. Et pendant que nous travaillons à 

sa moisson, prions pour plus d’ouvrier.  

La paix de Dieu, qui surpasse toute intelligence, garde vos cœurs et vos pensées en Jésus-Christ et 

son appel. Amen.  

 


